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Les salaires stagnent!

Le SMIC est à 1254,28 euros,
malgré un mini coup de pouce

en juillet dernier.

Aujourd’hui encore dans le secteur privé,
84 branches ont des minima de salaire infé-

rieurs au SMIC.
Dans le public, les fonctionnaires n’auront

qu’une augmentation collective
de 0,5% en 2006.

Dans les faits,
le pouvoir d’achat des salariés
s’est très nettement dégradé.

Il suffit de faire les courses
pour s’en rendre compte.
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Les salariés puisent dans leur bas de laine, quand ils en ont un, et le taux d’épargne diminue. 
Les familles empruntent de plus en plus pour faire face aux dépenses courantes:

+ 12% du volume des prêts à la consommation.
1 salarié sur 2 gagne moins de 1,6 fois le SMIC

(seuil en-dessous duquel les patrons ne paient plus
ou beaucoup moins de cotisations).

C’est clair: les salariés s’endettent de plus en plus
et le nombre de dossiers
d’endettement personnel

augmente.

On ne peut pas à la fois avoir
+ 50 milliards de bénéfices

pour le CAC 40
et une absence totale

de croissance au 3e trimestre
sans qu’il y ait une raison!

La croissance et l’emploi
sont tirés par la consommation,

donc les salaires!

Il faut donc donner
plus aux salariés

et moins aux actionnaires!

Plus de salaires, c’est plus de
consommation, plus d’activité,

plus d’emplois et plus de recettes
pour les régimes sociaux.
C’est obtenir une meilleure
répartition des richesses.

Aussi, une seule solution

AUGMENTER LES SALAIRES!

NÉGOCIATIONS SALARIALES PARTOUT

Comment joindre les deux bouts?

Avec Force Ouvrière, Revendiquez!

Les prix explosent!

Essence: + 33% en 2 ans
(industries pétrolières, INSEE)

Gaz: + 15,3% en 2 ans

Loyers: + 4,6%/an depuis 2000 (FNAIM)

produits alimentaires en un an (INSEE):
Légumes: + 6,3%

Fruits: + 7,6%
Bœuf: + 4,7%

et en 2005, la part des dépenses des foyers
consacrée au logement, au chauffage,

à l’éclairage, et aux transports
a atteint un maximum historique.


